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Les sites d’intérêt géomorphologique : un 
patrimoine invisible ? 

Sites with a geomorphological interest – an invisible 

heritage ? 

 

“Invisible geomorphology ?” est le titre d’un essai du géographe britannique 

S. Tooth. Les sites d’intérêt géomorphologique – ou « géomorphosites » correspondent à des reliefs « ayant acquis 

une valeur scientifique, culturelle et historique, esthétique et/ou socio-économique, en raison de leur perception ou 

de leur exploitation par l’Homme ». Si les propriétés scientifiques d’un géomorphosite définissent sa valeur 

« centrale », les caractères culturels, esthétiques, socio-économiques constituent autant de valeurs dites 

« additionnelles » (Reynard et al., 2009). Mais les géomorphosites se distinguent des autres types de géosites par 

trois caractères spécifiques : la valeur esthétique particulière qui s’attache à certains géomorphosites explique qu’ils 

seront parfois qualifiés de « monuments naturels » ; d’autres sites, qui permettent d’observer l’action des processus 

actuels de la géodynamique externe, ont une dimension fonctionnelle ; enfin, la plupart des géomorphosites 

peuvent se caractériser par des emboîtements d’échelle spatiale complexes.  

Dans l’histoire scientifique de la géomorphologie, un tournant majeur est intervenu lorsque, sur les terrains mêmes 

– les Appalaches et la plaine côtière Atlantique – où Davis avait pu établir les fondements de son système, J.T. Hack 

(1960) a développé un protocole d’analyse du terrain aux antipodes de l’approche davisienne. Dans l’Hexagone, un 

tournant majeur est intervenu lorsque les géographes ont considéré – à l’issue d’un débat entamé au début des 

années 1960, achevé au début des années 2000 – que la géographie était moins une science naturelle qu’une 

science sociale. Le triplet de l’ancienne géographie (physique, humaine, régionale) a été remplacé par le doublet de 

la nouvelle géographie (thématique et territoriale).  

Originaire de Normandie, le paysagiste Pascal Cribier (2010) a attiré l’attention sur l’ampleur des conflits d’usage à 

travers le cas exemplaire de l’une des régions françaises destinées à recevoir un parc éolien marin, le Pays de Caux : 

« C’est un paysage puissant, né d’une économie et d’une agriculture très fortes, avec des champs et des forêts 

magnifiques, des éléments urbains épargnés par l’étalement. Sur la côte, ce décor façonné par l’homme s’arrête d’un 

coup pour s’ouvrir sur le vide. Les falaises créent une rupture totale entre une campagne très productive et l’horizon, 

l’infini, ce qui reste de vraie nature : une richesse gratuite et qui appartient à tous. Nul autre endroit n’offre une 

rupture aussi belle, aussi spectaculaire, sans être balnéaire. C’est ce que vont détruire les éoliennes ».  
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